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«"Ne"demande"jamais"ton"chemin"
à"quelqu'un"qui"le"connaît,"
car"tu"pourrais"ne"pas"t'égarer."»"

!
Aphorisme!a,ribué!à!
Rabbi!Nahman!de!Bratslav!
XIXème!siècle!

!



 U
niG

e | FPSE | M
étier d'enseignant et évolution de l'école | autom

ne 2018

!
!
!
!
!
!
!
!
!
!
!
!
!
!
!
!
!
!
!
!

S."I."T."S."
Séminaire"d’IntroducAon"au"Travail"ScienAfique"

Printemps"2019"
"

Parce"que"
(se"former"à)"
"enseigner"

c’est""
(se"former"à)"
"chercher…"

"
(Isoler"une"probléma)que"de"recherche,"rassembler"et"
analyser"de"la"documenta)on,"imaginer/conduire"une"

enquête,"préparer"une"présenta)on"orale…;""
format"séminaire/travail"en"groupes)"

"
À5noter:5séance5Infotrak5et5ressources5de5la5bibliothèque,5

le5205février52019,514h15,5salle5R080.55
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Processus"de"formaAon"et"d'apprenAssage"

"
MÉTIER"D'ENSEIGNANT.E""
ET"ÉVOLUTIONS"DE"L'ÉCOLE"

"
Manuel"Perrenoud"
Olivier"Maulini"

Myriam"Radhouane"

"
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I.  Ex@cursus!?!

II.  Un!méCer!problémaCque:!!
entre!l’iniCaCque!et!l’économique!…!

III.  À!l’école…!de!l’Homme!?!

!
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«Au!Moyen@âge,!quand!on!voulait!savoir!l’heure,!
on! pouvait! sorCr! ça.! C’est! un! astrolabe.! On!
devait! régler! les! disques! concentriques,! en!
foncCon!de! la!date!et!du! lieu!où!on!se!trouvait.!
Puis! avec! l’aiguille! centrale,! on! s’alignait! sur! le!
soleil,! de! jour,!ou!alors!de!nuit,! sur!une!étoile! @!
qu’il! fallait!donc!reconnaître,! idenCfier.!Et!enfin,!
en! se! reportant! sur! cadran,! on! pouvait! en!
déduire!l’heure!qu’il!était.!!
Ce! qui! signifie! qu’au!Moyen@âge,! un! enfant! qui!
voulait! savoir! l’heure! devait! avoir! compris! que!
c’était! lui! qui! tournait! autour! du! soleil,! et! pas!
l’inverse;! au! Moyen@âge,! un! enfant! qui! voulait!
savoir! l’heure! devait! avoir! des! noCons!
d’astronomie;! au" Moyen]âge," un" enfant" qui"
voulait"savoir" l’heure"devait"avoir"compris"–"au"
moins"un"peu"–"sa"place"dans"l’univers…"mais…!
bon…! on! a! fait! tellement! de! progrès.! On! a! fait!
tellement! de! progrès,! que! finalement,! on! n’est!
même!pas!obligé!de!comprendre…»!

Comprendre"–"un"peu"–"sa"place"dans"l’univers…"

UNESCO,!1973!
(supplément!pour!enfants)!



 U
niG

e | FPSE | M
étier d'enseignant et évolution de l'école | autom

ne 2018

«La!Terre!est!plate.!Vous! l’avez! sous! le!
nez.!Je!vous!le!dis,!c’est!sous!votre!nez.!
On!nous!ment.»!

Un"certain…"Kyrie"Irving"

«À!l’époque,!on!ne!pouvait!rien!me!dire,!
j’étais! à! fond! dans! la! théorie! du!
complot.! Je" suis" désolé" pour" tous" les"
profs"de"sciences"qui!viennent!me!dire:!
tu! sais,! je!dois! tout! réapprendre!à!mes!
élèves.»!
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MSN26:!
!«!ExpérimentaCon,!représentaCon!et!

modélisaCon!de!quelques!!
phénomènes!d’ombres!

!liées!aux!objets!»!!
«!ObservaCon!de!la!!

course"apparente!du!soleil!»…!
«!SchémaCse!les!deux!mouvements!

simultanés!de!la!Terre!(rotaCon!autour!
de!son!axe!et!révoluCon!autour!du!

soleil)!et!les!uClise!pour!!
définir!la!noCon!de!jour!et!d’année!»!

MSN16:!
!«!Décrit!le!cycle!naturel!des!
saisons!en!uClisant!quelques!
observaCons!et!des!repères"
temporels!(calendriers)»…!
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©victor"locuratolo"
h,p://sansdessein.canalblog.com!
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«!Dans! le!cours!des!siècles,! la"science"a! infligé!à! l’égoïsme!naïf!de! l’humanité!deux!graves!
démenCs.!La!première!fois,!ce!fut!lorsqu’elle"a"montré"que"la"terre,"loin"d’être"le"centre"de"
l’univers,"ne"forme"qu’une"parcelle"insignifiante"du"système"cosmique"dont"nous"pouvons"
à"peine"nous"représenter"la"grandeur.!Ce,e!première!démonstraCon!se!ra,ache!pour!nous!
au!nom!de!Copernic,!bien!que!la!science!alexandrine![Ptolémée]!ait!déjà!annoncé!quelque!
chose!de!semblable.!Le!second!démenC!fut!infligé!à!l’humanité!par!la!recherche!biologique,!
lorsqu’elle!a"réduit"à"rien"les"prétenAons"de"l’homme"à"une"place"privilégiée"dans"l’ordre"
de" la" créaAon," en" établissant" sa" descendance" du" règne" animal" et! en! montrant!
l’indestrucCbilité! de! sa! nature! animale.! Ce,e! dernière! révoluCon! s’est! accomplie! de! nos!
jours,!à! la!suite!des!travaux!de!Ch.!Darwin,!de!Wallace!et!de! leurs!prédécesseurs,!travaux!
qui!ont!provoqué!la!résistance!la!plus!acharnée!des!contemporains.!Un!troisième!démenC!
sera!infligé!à!la!mégalomanie!humaine!par!la!recherche!psychologique!de!nos!jours!qui!se"
propose"de"montrer"au"moi"qu’il"n’est"seulement"pas"maître"dans"sa"propre"maison,"qu’il"
en"est"réduit"à"se"contenter"de"renseignements"rares"et"fragmentaires"sur"ce"qui"se"passe,"
en" dehors" de" sa" conscience," dans" sa" vie" psychique.! Les! psychanalystes! ne! sont! ni! les!
premiers!ni!les!seuls!qui!aient!lancé!cet!appel!à!la!modesCe!et!au!recueillement,!mais!c’est!à!
eux!que!semble!échoir! la!mission!d’étendre!ce,e!manière!de!voir!avec!le!plus!d’ardeur!et!
de!produire!à!son!appui!des!matériaux!empruntés!à!l’expérience!et!accessibles!à!tous.!D’où!
la!levée!générale!de!boucliers!contre!notre!science,!l’oubli!de!toutes!les!règles!de!politesse!
académique,! le! déchaînement! d’une! opposiCon! qui! secoue! toutes! les! entraves! d’une!
logique!imparCale!».!
!
Sigmund! Freud,! IntroducCon! à! la! psychanalyse! (1916),! Ile! parCe,! chap.! 18,! trad.! S.!
Jankélévitch,!Payot,!colt.!«PeCte!Bibliothèque»,!1975,!p.!266@267.!

Un"appel"à"la"modesAe…"
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Des"objecAfs""

•  Vous!rendre!l’école!étrange!!
•  dé@naturaliser!
•  dé@familiariser…!

•  Vous!proposer!des!moyens!d’apprendre!à…!

–  analyser!
–  comparer!

–  documenter!

–  conceptualiser!
–  argumenter!

!

« mobiliser un langage  
spécifique au champ 

 des sciences humaines »  
(PER, SHS 33) 

 
RAPPEL: [EEE-2018-01] - I. Préambule /  II. Instruments et intentions /  III. Ouverture 
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Des"principes"
(c.f.!document!de!présentaCon)! 
 
Considérer les savoirs théoriques, non comme des 
modes d’emploi pour l’action, mais comme des 
ressources permettant de penser et d’orienter les 
pratiques, de poser et de résoudre des problèmes, 
de prendre part à des discussions et d’évaluer 
l’intérêt de chaque question. Le cours essaiera 
d’illustrer combien l’approche raisonnée – donc 
documentée – du métier d’enseignant et des 
évolutions de l’école peut contribuer à la coordination 
de deux processus : la professionnalisation des métiers 
de l’éducation ; la diffusion des savoirs et des 
compétences en direction des élèves et de la société. 

Métier d’enseignant.e et évolutions de l’école – Olivier Maulini, Manuel Perrenoud & Myriam Radhouane - 2 

Sept principes 

Ils permettent de résumer les intentions générales du cours : 

1. Étudier l’école et le métier d’enseignant d’abord tels qu’ils sont (et pas telles qu’ils devraient être). 
Comprendre ce que sont donc la forme scolaire d’éducation et le travail pédagogique ordinaire. 
C’est l’angle de vue herméneutique, celui qui cherche et interprète le sens des phénomènes observés.  

2. Mettre les discours normatifs à l’épreuve des faits, comparer les idéaux et les réalités, les intentions 
et les résultats, les prescriptions et leurs effets. Rendre compte et discuter des écarts entre ce que 
l’école est supposée faire et ce qui s’y passe en effet. C’est le point de vue critique, celui qui 
s’appuie sur ce qui est compris pour questionner le réel et éventuellement inciter à le modifier. 

3. Mettre donc en lien tout ce qui se passe dans mais aussi à propos de l’école : pratiques des 
enseignants, expériences des élèves, attitudes des parents, des directions, des élus, de la presse, de 
l’opinion publique. Prendre appui sur des témoignages, des récits, des activités pédagogiques, des 
moyens d’enseignement, des travaux de maîtres et d’élèves, des films, des articles de presse, etc. 
pour montrer et conceptualiser des phénomènes. 

4. Étayer la conceptualisation au moyen de la recherche en sciences humaines. Démontrer – non pas ce 
qu’il faudrait faire – mais ce qu’on ne peut pas dire sans preuve à propos de l’éducation en général, 
de l’école en particulier. Ne pas opposer équité et efficacité, tradition et innovation, parole du maître 
et participation des élèves, mais assumer ces tensions, pour tenter d’établir au mieux quel 
enseignement peut préparer quels apprentissages. 

5. Appréhender donc les écoles et les pratiques pédagogiques comme des constructions humaines 
collectivement et progressivement élaborées. Faire le détour par l’histoire, la géographie et les 
conflits socioculturels pour situer l’ici et maintenant de l’enseignement dans l’espace et le temps 
longs des processus de socialisation et de leur formalisation progressive. 

6. En même temps que nous chercherons des variations dans l’espace et dans le temps, voir en quoi 
convergent les enjeux et les débats contemporains, du bas vers le haut de la pyramide des âges : 
éducation préscolaire, école élémentaire, école primaire, enseignement secondaire, hautes écoles, 
formations continues et continuées, formation des enseignants et des formateurs. Les modes 
d’enseignement se reproduisent et/ou évoluent à tous les niveaux de la scolarisation, chacun d’eux 
pouvant conditionner les autres. 

7. Considérer les savoirs théoriques ainsi rassemblés, non comme des modes d’emploi pour l’action, 
mais comme des ressources permettant de penser et d’orienter les pratiques, de poser et de résoudre 
des problèmes, de prendre part à des discussions et d’évaluer l’intérêt de chaque question. Le cours 
essaiera d’illustrer combien l’approche raisonnée – donc documentée – du métier d’enseignant et des 
évolutions de l’école peut contribuer à la coordination de deux processus : la professionnalisation 
des métiers de l’éducation ; la diffusion des savoirs et des compétences en direction des élèves et de 
la société. 

Conditions d’évaluation 

Les connaissances et compétences que le cours doit permettre d’acquérir seront évaluées à la fin de 
l’année au moyen d’un examen écrit. Il s’agira d’analyser des documents en les opposant, et en 
mobilisant les idées, recherches, concepts, théories, pratiques pédagogiques étudiés. Le principe est 
double : 1. évaluer les apprentissages des étudiants en référence à ce qui a été effectivement enseigné ; 
2. vérifier si ces apprentissages peuvent se transférer dans une situation partiellement nouvelle. Plusieurs 
exercices seront proposés à titre d’entraînement en cours d’année. Au moment de l’examen, chacun 
pourra disposer de sa documentation écrite, mais d’aucun instrument électronique. 

no.""7"!

RAPPEL: [EEE-2018-01] - I. Préambule /  II. Instruments et intentions /  III. Ouverture 
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Des"exercices"de"mobilisaAon"des"concepts""
en"vue"de"l’évaluaAon"
Conditions d’évaluation 
Les connaissances et compétences que le cours doit 
permettre d’acquérir seront évaluées à la fin de 
l’année au moyen d’un examen écrit. Il s’agira 
d’analyser des documents EN LES OPPOSANT, et en 
mobilisant les idées, recherches, concepts, théories, 
pratiques pédagogiques étudiés. Le principe est 
double : 1. évaluer les apprentissages des étudiants en 
référence à ce qui a été effectivement enseigné ; 2. 
vérifier si ces apprentissages peuvent se transférer 
dans une situation partiellement nouvelle. Plusieurs 
exercices seront proposés à titre d’entraînement en 
cours d’année. Au moment de l’examen, chacun 
pourra disposer de sa documentation écrite, mais 
d’aucun instrument électronique. 
(extrait du document de présentation) 

     « La vie des plantes. »  

Extrait de : La Main à la Pâte, www.fondation-lamap.org 

Objectifs!:!Observer!l’environnement!et!tenter!d'interpréter!des!phénomènes.!Être!capable!
d'indiquer!les!principaux!critères!caractérisant!le!vivant.!

Durée!:!6!séances.!

Situation2déclenchante!:!Remarque!d’un!élève!:!«!Une!plante!n'est!pas!vivante:!elle!ne!bouge!pas.!»!

Hypothèses2faites2par2les2élèves!:!«!Si,!la!plante!est!vivante!:!elle!bouge,!elle!grandit,!elle!fabrique!
des!feuilles,!elle!boit!de!l'eau.!»!

Expériences2proposées2par2les2élèves!:!Observer!une!plante!habituellement!dans!la!classe!et!voir!si!
elle!grandit.!Faire!des!plantations!pour!observer!si!les!plantes!grandissent,!bougent,!fabriquent!des!
feuilles,!boivent!de!l’eau.!

1ère2observation2réalisée!:!Mise!en!place!d'un!relevé!régulier!d'observations!d'une!plante.!Un!
avocat,!qui!a!poussé!l'an!passé,!est!encore!dans!son!pot!de!verre.!On!l'observe!en!nommant!d'abord!
ses!différentes!parties!(cellesIci!étant!toutes!visibles).!On!décide!de!lui!donner!les!meilleures!
conditions!pour!pousser!en!le!mettant!en!terre.!Un!premier!dessin!précis!de!la!plante!est!réalisé!par!
tous.!Ce!dessin!marque!le!point!de!départ!de!notre!observation.!En!séquence!collective,!on!décide!de!
la!périodicité!des!relevés!et!de!la!manière!pratique!d'en!garder!la!trace.!Il!est!décidé!de!faire!un!
relevé!chaque!quinzaine,!pendant!six!semaines!(les!dates!sont!décidées!et!notées,!des!colonnes!sont!
préparées).!Un!dessin!précis!de!la!plante!sera!fait!par!tous!le!jour!fixé!pour!l'observation.!Il!sera!collé!
dans!la!colonne!correspondante!.Le!nombre!de!feuilles!sera!dénombré!et!noté.!La!hauteur!de!la!
plante!sera!mesurée!à!l'aide!d'une!bande!de!papier!colorée!que!l'on!collera!dans!la!même!colonne!
(point!de!départ,!le!niveau!de!la!terre!;!point!d'arrêt,!la!fin!de!la!plus!haute!feuille).!Pour!faciliter!la!
comparaison!finale!des!hauteurs!relevées,!il!serait!judicieux!de!coller!les!différentes!bandes!sur!une!
même!ligne!horizontale.!Conclusion!de!cette!observation!:!La!plante!a!grandi!et!le!nombre!de!feuilles!
a!augmenté.!

2ème2observation2réalisée!:!Plantation!d'une!racine!de!liseron!dans!une!caisse!rectangulaire!(50cm!x!
30cm!x!20cm).!Un!tuteur!est!placé!à!une!distance!de!10!cm!de!la!racine.!Après!la!sortie!de!terre!de!la!
tige,!on!décide!d'observer!tous!les!2!ou!3!jours!et!de!noter,!dans!la!terre,!à!l'aide!d'allumettes,!la!
verticale!de!la!place!de!la!partie!extrême!de!la!tige.!Conclusion!de!cette!expérience2:2la!tige!de!liseron!
"bouge",!tourne!et!finit!par!s'enrouler!autour!du!tuteur.!

3ème2observation2réalisée!:!Dans!une!plante!en!pot,!on!place!un!bâton!repère,!verticalement,!contre!
une!feuille!de!la!plante.!On!place!cette!plante!dans!un!grand!carton!opaque,!légèrement!plus!grand!
qu'elle.!Une!fente!laissant!passer!la!lumière!est!faite!latéralement,!dans!un!seul!côté,!au!milieu!de!la!
hauteur!du!carton…!On!observe!la!plante!après!l'avoir!laissée!enfermée!une!semaine.!Conclusion!de!
cette!expérience!:!la!totalité!de!la!plante!est!penchée!du!côté!d'où!arrivait!la!lumière!dans!le!carton.!
La!plante!a!donc!"bougé".!

4ème2observation2réalisée!:!Malencontreusement,!pendant!des!petites!vacances,!les!plantes!n'ont!
pas!été!arrosées.!Au!retour,!certaines!sont!desséchées,!d'autres!sont!toutes!"rabattues".!Conclusion!
de!cette!observation!:!Les!plantes!ont!besoin!d'eau!sinon!elles!se!fanent,!se!dessèchent!et!meurent.!

Organisation2de2la2classe!:!Les!discussions!ont!lieu!en!classe!entière.!Lors!des!plantations!et!des!
arrosages,!les!tâches!sont!réparties!entre!les!élèves.!Un!compteIrendu!collectif!est!pris!en!charge!par!
le!maître!après!accord!entre!les!enfants.!Les!élèves!dessinent!individuellement!les!protocoles!et!les!
résultats!observés.!

Cahier2d'expérience!:!Un!compteIrendu!collectif!est!entrepris.!Lors!de!chaque!observation,!la!classe!
note!la!date!des!observations!faites.!Lors!de!chaque!séance,!les!élèves!dessinent!les!protocoles!et!
leurs!observations.!

1A 

..         « Le marron germe. » 

Extrait de: Godier, A., Moreau S. & Moreau, M. (1957). 
Premier livre de leçons de choses. Paris : Fernand Nathan 

 

 

 

 

1B 
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Ch.!I:! !«!Les!praCques!pédagogiques!renvoient!toujours!à!un!projet"poliAque,!
que!ce!projet!dise!ou!ne!dise!pas!son!nom.![…]!Conciliables!ou!non,!les!projets!
poliCques!et!leurs!présupposés!idéologiques!refont!surface,!parce!qu’on!ne!fait!
rien,!en!éducaCon,!sans!avoir"du"sujet"à"former"une"certaine"représentaAon.!»!
(Maulini,!et!al.,!2014,!p.!49!et!55)!
!
Ch.! II:!«!L’organisaAon"du"travail"est" la"variable" la"moins"simple,"mais"peut]
être" la" plus" importante! à!modifier! si! l’on! souhaite! réduire! l’échec! scolaire! à!
long! terme! et! en! soutenant! le! développement! professionnel! des! équipes!
enseignantes.!»!(Wandfluh!&!Maulini,!2011,!p.!4)!
!
[Ch.!III:!«!Il!y!a!fort!à!parier!qu’un!travail"de"reconstrucAon"idenAtaire"est!en!
cours! chez! les! enseignants,! à! parCr! des! matériaux! que! l’évoluAon" sociale,!
économique!et!culturelle!leur!fournit,!et!tels!que!l’insAtuAon"scolaire"les!saisit!
et! les!retraduit!à! la! lumière!des!contraintes! imposées!de!l’extérieur!et!de!ses!
visées!de!plus!en!plus!négociées!tant!à!l’interne!qu’à!l’externe.!»!!
(Lessard!&!Tardif,!2001,!p.!222)]!

3"chapitres"en"quelques"mots…"
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«! Avec! les! Lumières,! toute! décision! poliCque,!
toute!orientaCon,!doit! être!mise!en!discussion!
raConnelle! dans! ce! que! Habermas! appelera!
l’espace+ public.! Et! nul! ne! doit! être! exclu! de! la!
discussion,! d’où! l’importane! de! l’instrucCon!
publique,! pilier! d’une! république! ou,! plus!
exactement,! de! la!démocraCe.!Une! instrucCon!
qui! doit! être! accessible! à! tous! et! qui! ne! peut!
avoir!n’importe!quel!contenu,!n’importe!quelle!
forme.!»!

(Vincent,!2008)!

Un5pilier5de5la5démocra)e5?"

enjeu"curriculaire"

enjeu"organisa)onnel"
"
"

enjeu"ins)tu)onnel"
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«De! plus! en! plus! les! enseignants!
semblent!dépossédés!de!toute!foncAon"
iniAaAque,! réduits! à! un! rôle" de"
prestataires" de" services" sur! le! marché!
des! cerCficaCons.! C'est! pourquoi! il! se!
pourrait!bien!que!la!noCon!de!«!culture!
scolaire! »! devienne! elle@même! de! plus!
en!plus!problémaCque.»!
(Forquin,!2008,!p.!150)!

ProblémaAser…"le"méAer"d’enseignant"
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ORGANISATION"DU"TRAVAIL"

FORME"SCOLAIRE"
SOCIALISATION/SUBJECTIVATION"

FONCTIONS""
MANIFESTES/LATENTES"

DIFFÉRENCIATION"INTERNE/EXTERNE"
ATTRIBUTION"INTERNE/EXTERNE"

CURRICULUM""
(FORMEL,"RÉEL,"CACHÉ)"

ÉVALUATION*!
RÉGULATION*/SANCTION*!

SAVOIR"(TEXTE"DU)"/"CONCEPT"/"COMPÉTENCE"

Ch.!I!

Ch.!II!

Ch.!III!

modèle""
«"tradiAonnel/communautaire"»"

modèle"
«"libéral/marchand"»"modèle"

«"moderne/républicain"»"

modèle""
«"vocaAonnel"»"

modèle"
«"serviciel"»"modèle"

«"professionnel"»"

intégraCon!
socialisaCon!

compéCCon!
distribuCon!

éducaCon!
subjecCvaCon!

forma3on4sélec3on+

Tensions"entre"modèles"de"«"scolarisaAon"»"

Tensions"entre"modèles"«"idenAtaires"»"

ÉVOLUTION"DE"L’ÉCOLE…"

ET"DU"MÉTIER"D’ENSEIGNANT]E"

(à!parCr!de!Lessard!&!Tardif,!2001)!
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espace"
"spécifique"

temps"
spécifique"

RelaAon"inédite""
"maître(s)/élèves"

relaAon"
aux"savoirs"relaAon"

au"pouvoir"

Système"d’intégraAon"

Système"de"compéAAon"

Système"culturel"

FoncAon"de…"
transmission"/"
socialisaAon"

FoncAon"de…"
distribuAon"

FoncAon"d’"
éducaAon"/"

"subjecAvaAon"

Logique"d’intégraAon"

Logique"stratégique"

Logique"de"subjecAvaAon"

Communauté/tradi)on5

U)lité5

Créa)vité5

…plus!ou!moins!
étroitement!associées!à!
un!ordre!des!posiCons!
sociales.!!

[doit]!transmetre"des"savoirs,"
des"connaissances"et"des"

compétences"aux"nouvelles"
généraAons.!!

[repose!sur]!une"représentaAon"de"
l’individu"et"de"la"liberté"quand!elle!
veut!former!des!citoyens,!des!hommes!
et!des!femmes!autonomes!et!criCques!

[est]!un"mécanisme"de"
distribuAon"des"individus"
selon"une"hiérarchie"des"
compétences"scolaires…!

L’école…"

OrganisaAon""
du"travail"

Forme"
"scolaire"

SocialisaAon"
subjecAvaAon"

FoncAons""
manifestes/latentes"

DifférenciaAon""
interne/externe"

AtribuAon""
interne/externe"

Curriculum""
(formel,"réel,"caché)"

Savoir"(texte"du)"
"Concept""

Compétence"
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«De! plus! en! plus! les! enseignants!
semblent!dépossédés!de!toute!foncAon"
iniAaAque,! réduits! à! un! rôle" de"
prestataires" de" services" sur! le! marché!
des! cerCficaCons.! C'est! pourquoi! il! se!
pourrait!bien!que!la!noCon!de!«!culture!
scolaire! »! devienne! elle@même! de! plus!
en!plus!problémaCque.»!
(Forquin,!2008,!p.!150)!

ProblémaAser…"le"méAer"d’enseignant"
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I.  Ex@cursus!?!

II.  Un!méCer!problémaCque:!!
entre!l’iniCaCque!et!l’économique!…!

III.  À!l’école…!de!l’Homme!?!
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«"problème"»""
!
Empr.! au! lat.! problema! «problème,! quesCon! à! résoudre»,! gr.!προβλημα!
«ce!qu'on!a!devant!soi,!obstacle;!tâche,!sujet!de!controverse,!problème»,!
dér.! de! προβάλλω! «jeter! devant;! me,re! en! avant! comme! argument;!
proposer!(une!quesCon,!une!tâche,!etc.)»!
!
«"symbole"»""
!
empr.! au!gr.!σύμβολον! «! signe!de! reconnaissance! (objet! coupé!en!deux,!
dont!deux!personnes! conservaient! chacune! la!moiCé),! jeton;! signe!d'une!
convenCon,!signe!de!ralliement;!emblème,!symbole;!convenCon!»,!dér.!de!
συμβάλλω!trans.!«!jeter!ensemble,!me,re!ensemble,!réunir!»!intrans.!«!se!
rencontrer!avec!(quelqu'un)!».!!
!

Jeter"devant"nous"des"quesAons"et"des"tâches"
pour"s’y"rencontrer"et"s’y"reconnaître"?"…""
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«"Avoir"du5probléma)que5en"commun"»"
Qu’est@ce!qui! fait!que!quelque+chose+se+passe!devant!une!
œuvre!–!ou!qu’il!ne!se!passe!rien!?!
!
À! la! croisée! de! la! philosophie! et! de! l’histoire! de! l’art,! ce!
livre!part!sur!la!piste!de!nos!relaCons!à!l’art!contemporain,!
et!aux!œuvres!d’art!en!général.!
!
Et! d’abord,! une! énigme! :! pourquoi! avons@nous! souvent!
l ’ impress ion,! à! l ’occas ion! d ’expos iCons! d ’art!
contemporain,!que!les!œuvres!sont!indisponibles!?!Comme!
si!elles!n’étaient!pas!là!pour!être!appréciées,!rencontrées.!
Comment!expliquer!ces! rencontres!manquées,!autrement!
que! par! une! inculture! du! visiteur! ou! une! décadence! de!
l’art!contemporain!?!
!
Cet!échec!de!communicaCon!est! ici!élucidé!à! travers!une!
généalogie!des!contraintes!qui!pèsent!conjointement!sur!la!
créaCon!contemporaine!et!sa!récepCon.!
!
Mais!à!l’inverse,!comment!comprendre!ce+qui+a+lieu,!quand!
il! se!passe!quelque!chose,! lorsqu’on!est!saisi!par!un! livre,!
dévoré! vif! par! un! tableau,! déplié! par! une! mélodie! –!
simultanément! foudroyé! et! reconstruit! par! la! rencontre!
avec!une!œuvre!?!
!
BapCste!Morizot!et!Estelle!Zhong!Mengual!enquêtent! sur!
le!pouvoir!de!l’art!à!nous!transformer!et!à!se!consCtuer!en!
un! lieu! privilégié! de! rencontres! individuantes! :! celles! qui!
nous!font.!(4ème!de!couverture)!
!
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ABC DE L'HOMME

Auteur : Andrés JARACH
Montage : Solveig Risacher
Musique Originale : Etienne Charry
Producteur : Laurent Duret
Coproducteurs : Muséum d'Histoire Naturelle - Bachibouzouk
Diffuseurs : France 5
Durée : 52'
ISAN : 0000-0004-152E-0000-4-0000-0000-P

Les Films d’Ici 62 boulevard Davout 75020 Paris.  tel : (+33) 1 44 52 23 23  fax : (+33) 1 44 52 23 24 www.lesfilmsdici.fr

un film de
Andrés JARACH 
Qu’est-ce que l’être humain ? Un sujet tellement
vaste, surprenant, se renouvelant sans cesse…
qu’il existe un musée laboratoire, le Musée de
l’Homme, pour tenter d’y répondre.Mais si pour
analyser, déchiffrer, saisir l’espèce humaine, on l’a
longtemps appréhendée comme on étudie les
autres espèces, peut-on aujourd’hui la regarder
autrement ? Car la singularité de l’Homme se
conçoit dans toute sa complexité. Des scientifiques
et des personnalités de tous horizons s’interrogent
sur la place qu’il occupe dans le vivant, à la
découverte de l’un des grands mystères qui s’offre
à l’Homme : Lui même.
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florence evin

A
 Paris, après six ans de ferme-
ture et 92 millions d’euros de
travaux, le Musée de
l’homme a rouvert ses portes
au public, samedi 17 octobre.
Face à la tour Eiffel, derrière

sa façade Art déco en croissant de lune qui 
embrasse les jardins du Trocadéro, l’institu-
tion a fait peau neuve et plus encore. C’est un 
musée réinventé et revivifié à l’aune des ré-
centes découvertes – notamment liées à 
l’ADN – qui avance des réponses, au fil d’une 
exposition permanente, en posant trois ques-
tions essentielles : Qui sommes-nous ? D’où 
venons-nous ? Où allons-nous ?

Beau, lumineux, attrayant, aussi pédagogi-
que que savant, l’établissement reste fidèle à 
sa mission de musée-laboratoire, avec le 
maintien de 150 chercheurs sur place, qui par-
tagent avec le public les avancées de la recher-
che. Lesquelles sont présentées sur la mezza-
nine qui couronne l’atrium central, sous la 
monumentale verrière de 1878, où se tiennent
les expositions temporaires.

La version 2015 du musée des insatiables ba-
roudeurs qu’étaient les Claude Lévi-Strauss, 
Michel Leiris, André Leroi-Gourhan, Jean
Rouch ou Germaine Tillion séduit. Les 16 000 
mètres carrés, d’un blanc immaculé, délibéré-
ment high-tech, ont été entièrement recom-
posés. La Galerie de l’homme, exposition per-
manente dotée d’une muséographie dernier 
cri, n’est pas avare en dispositifs techniques 
enrichissant la visite : cartels numériques,
écrans tactiles, vidéos, écouteurs, expériences
sensorielles, films documentaires… Sur le 
« Cyclo », écran circulaire de 9 mètres de dia-
mètre, défile la progression de l’impact hu-
main sur la planète et l’épuisement des res-
sources naturelles : édifiant.

Rien ne rappelle le musée poussiéreux des
albums de Tintin, cher à nos cœurs, fermé 
en 2009, avec ses collections de pierres 
taillées et d’ossements, ses laboratoires en-
combrés de pièces hétéroclites, son mobilier 
Art déco, ses squelettes montant la garde le 
long d’un couloir sans fin. Disparu comme s’il
n’avait jamais existé. « Vous ne reconnaîtrez 
rien, il ne reste que les escaliers et les planchers,
les premiers jours on se perdait, c’était très dé-
routant », confirme l’ethnobiologiste Serge 
Bahuchet. Cheveux longs, front dégagé, ma-

nière policée à l’ancienne, le scientifique s’est 
prêté au jeu de la visite guidée avec la gour-
mandise de l’enfant s’appropriant un nou-
veau jouet. « On en rêvait, on n’était pas sûrs de
réussir. C’est très excitant. »

Le cheminement d’un seul jet, sur deux ni-
veaux, de la Galerie de l’homme, court sur
2 500 mètres, le long des grandes baies 
ouvrant sur la tour Eiffel. Majestueuse, la 
« dame de fer » s’impose à travers les vitres,
comme si elle était curieuse, aussi, de décou-
vrir les 1 800 pièces exposées, la plupart pour 
la première fois. Dopé par une lumière natu-
relle tonique, le visiteur circule de vitrines 
verticales en cabinets de curiosités, lesquels 
ponctuent le parcours comme autant de po-
ses intimes pour des face-à-face avec le public.

Plongées dans la pénombre, ces alcôves fer-
mées sur elles-mêmes à la manière des co-
quillages recèlent les pièces précieuses. 
Comme ces trente-cinq cires anatomiques,
dont cet écorché, Femme à la larme, pièce co-
lorée, modelée en 1784 par André-Pierre Pin-
son, comme une œuvre d’art qui évoque par 
sa perfection la fameuse photo de Man Ray, 
prise en 1932.

AUSSI LUDIQUE QUE TECHNIQUE

Est aussi dévoilé le trésor du Musée de 
l’homme, jusque-là verrouillé dans un coffre-
fort à triple sécurité et pas exposé depuis des 
décennies : le crâne original de Cro-Magnon, 
dit « le Vieillard », âgé de 50 ans, découvert 
en 1868, lors de la construction du chemin de 
fer des Eyzies-de-Tayac, en Dordogne. Cet
homme moderne, qui a vécu entre 37 000 et 
28 000 ans avant notre ère, a le même crâne 
que nous. Celui des Néandertaliens – vieux de
100 000 ans –, dont plusieurs sont montrés à 
ses côtés, plus massifs, porte des arcades sour-
cilières proéminentes et un menton accen-
tué. La charmante Vénus de Lespugue sculp-
tée dans l’ivoire de mammouth est l’œuvre 
d’un Brancusi de la préhistoire, chasseur de 
rênes et de bisons.

Serge Bahuchet s’est assis au pied d’une
énorme sculpture bourgeonnante, couleur 
chair, représentant l’anatomie d’une langue 
en 3D. En face, une batterie de trente petites 
langues, à tirer, est accrochée à une moquette 
murale d’un rouge cerise. Ce dispositif ludi-
que permet d’entendre parler le tamoul 
comme le breton, le tunumiisut du Groen-
land ou le yiddish de New York. A l’intérieur
de la sculpture monumentale, quatre cabi-

nets sonores invitent à écouter une quaran-
taine de mythes, comme ce chant pour appe-
ler la pluie venu d’Indonésie.

Chacun doit se prendre au jeu et participer.
Zette Cazalas, qui a conçu la muséographie et 
imaginé ce parcours aussi ludique que techni-
que, l’a voulu ainsi pour créer « un rapport di-
rect avec le visiteur ». Et animer le contenu en-
cyclopédique défini par les scientifiques, sous
la direction de la généticienne Evelyne Heyer, 
commissaire générale. Avec l’objectif (atteint) 
de raconter l’aventure humaine dans sa diver-
sité culturelle et la rendre accessible. Le parti 
pris est parfois plus esthétique que scientifi-
que, comme dans cette vitrine murale où le 
crâne de Descartes (mort en 1650) en conver-
sation avec le squelette du chimpanzé dissé-
qué par Buffon (vers 1740), sont rejoints par 
une peinture aborigène, un cabinet chinois, 
une chaire tutélaire de Papouasie-Nouvelle-
Guinée et un masque Lipiko de Tanzanie.

Le discours n’est plus géographique, comme
dans l’ancien musée, mais thématique. Avec le 
transfert des collections ethnologiques au Mu-
sée du quai Branly, inauguré en 2006, « les trois 
quarts des pièces les plus connues des visiteurs, 
présentées par continent, sont parties, rappelle 
Serge Bahuchet. Il fallait saisir cette opportunité 
pour repenser le message délivré. » D’où le parti 
pris retenu de l’homme, espèces parmi les espè-
ces vivantes, qui n’est pas le seul à vivre en so-
ciété, à fabriquer des outils. « L’homme se distin-
gue par la parole et la bipédie », résume l’ethnolo-
gue. Depuis 2000, plusieurs découvertes en Afri-
que ont bousculé la théorie admise sur l’origine 
des premiers hominidés. « On n’est plus sur une 
idée de linéarité mais sur un buissonnement évo-
lutif bien déchiffré. Plusieurs espèces coexistent 
sans que l’on sache laquelle donne naissance aux 
autres. »

D’où venons-nous ? La question est le point
fort du parcours. Devant sa grande carte de 
l’évolution humaine, face aux squelettes de
nos ancêtres, Antoine Balzeau, paléontolo-
gue, explique qu’il a retenu les périodes-clés, 
depuis l’apparition de la bipédie, il y a sept 
millions d’années. « Jusqu’à deux millions
d’années, tout se passe en Afrique, dit-il.
L’Homo erectus, l’homme central universel, le 
premier à nous ressembler physiquement, bras 
courts, jambes longues, plus grand, peut mar-
cher plus longtemps. A partir de cette époque, il
voyage, jusqu’au Proche-Orient, puis en Asie. » 
Il arrive à Java, Indonésie, il y a 1,6 million 
d’années.

Peu de squelettes sont montrés sur les 800
alignés dans les réserves, ni même de crânes, 
alors que 28 000 reposent dans des boîtes. Un
choix délibéré. « On est dans un monde en 
guerre, avec beaucoup de rancœur, de nouvel-
les idéologies, une pression religieuse, cela ne 
correspond plus à l’éthique d’aujourd’hui, ar-
gumente, de sa voix qui roule, Michel Gui-
raud, le directeur des collections fidèle à son 
nœud papillon. Le propos est de raconter l’his-
toire de la lignée, l’évolution de l’homme dans 
sa diversité, et la manière dont il s’adapte à son
milieu. » Etudiée, esthétisée au XIXe siècle, 
cette diversité est illustrée par 92 bustes de 
plâtre et de bronze, disposés sur une échelle 
métallique, « portée de musique à huit lames 
entrecroisées, haute de 11 mètres », comme l’a 
décidé Zette Cazalas.

« APPRENDRE À ÊTRE MODESTE »

Où allons-nous ? La dernière étape du par-
cours muséal laisse sur sa faim. Quid des 
avancées génétiques ? Que dire de l’homme 
du futur , super-héros ? Où en est-on dans la 
conception de l’homme manipulé, de 
l’homme « augmenté », des robots ? La vitrine 
des prothèses semble bien dérisoire. « Il y a 
une réticence du scientifique à se prononcer sur
le rôle de la société, argumente Martin Friess, 
dans son laboratoire du troisième étage. L’an-
thropologie biologique a un passé très sombre 
avec la mise en place de l’idéologie nazie. Moi je
m’intéresse à reconstruire une histoire, à étu-
dier la nature qui est littéralement amorale », 
dit-il en manipulant un crâne humain, sans le
toucher, grâce à une image 3D qu’il fait tour-
ner sur son écran.

Pour Evelyne Heyer, « le transhumanisme,
actualité en marche qui évolue très vite », sera 
le propos des expositions temporaires pré-
sentées sur le Balcon des sciences. Bruno Da-
vid, le nouveau président du Muséum natio-
nal d’histoire naturelle, la maison mère, sou-
haite aussi porter ces questions jusqu’au Jar-
din des plantes, dans la Grande Galerie de 
l’évolution. « L’homme est un animal, une es-
pèce parmi des millions d’espèces, il faut ap-
prendre à être modeste. Le scorpion résiste aux 
radiations nucléaires », lance le paléontolo-
gue, spécialiste de la biodiversité, qui a pris ses
fonctions il y a six semaines. p

Musée de l’homme, 17, place du Trocadéro, 
Paris 16e. Billet unique de 8 à 10 euros.
Fermé le mardi. museedelhomme.fr

EST DÉVOILÉ LE 
FAMEUX TRÉSOR 

DU MUSÉE, JUSQUE-LÀ 
VERROUILLÉ DANS 

UN COFFRE-FORT ET 
PAS EXPOSÉ DEPUIS 

DES DÉCENNIES : 
LE CRÂNE ORIGINAL 

DE CRO-MAGNON

Renaissance au Musée de l’homme
L’institution intègre dans un parcours revisité les récentes découvertes sur les origines de l’espèce

L’homme dans sa 
diversité illustrée 
par 92 bustes de bronze 
et de plâtre, 
disposés sur une portée 
métallique de musique 
par la scénographe 
Zette Cazalas.
NICOLAS KRIEF POUR « LE MONDE »

De"«H»"à"«O»"
(1215]2056)"
20’14’’]34’16’’"
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MERCI"DE"VOTRE"ATTENTION"&"À"BIENTÔT"!"


